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Mesdames, Messieurs,

Voilà 50 ans les communes de Pont-de-Buis,  
Quimerc’h et Logonna-Quimerc’h choisis-
saient de s’unir pour former Pont-de-Buis lès  
Quimerc’h.
Comme vous le verrez en lisant l’article qui rap-
pelle cette fusion, de nombreuses initiatives ont 
été prises dans le temps pour diminuer le nombre 
de communes en France. Sans grand succès, sauf 
pour nous. Pourtant dans certaines régions le 
nombre d’habitants résidant dans quelques com-
munes est très faible.

Faute de pouvoir réaliser ces fusions qui se révélaient souvent impopulaires, 
le législateur a décidé voici une vingtaine d’années de créer les commu-
nautés de communes. Fruits de la volonté des élus communaux, celles-ci 
ont des tailles et des compétences diverses. Ceci a poussé le législateur à 
reprendre le dossier et à fixer une taille minimum pour ces communautés 
de communes. Le gouvernement souhaite des communautés d’au moins 
20 000 habitants. La loi devrait être votée fin juillet et le nombre d’habitants 
sera alors fixé. Mais d’ores et déjà la réflexion a été engagée dans notre 
communauté de l’Aulne Maritime qui ne compte que 7 800 habitants. Les 
choses ne sont pas simples, nous aurons donc à en reparler dans les mois 
qui viennent.

Quant au contenu de ce Céteau, hormis le point sur le budget avec un 
focus sur les dotations de l’État en baisse notable, et sur les prélèvements 
en hausse constante, nous avons choisi de mettre l’accent sur nos politiques 
en matière de protection de la ressource en eau et en matière de consom-
mation d’énergie.

2015 verra la tenue à Paris du Sommet mondial du climat au mois de dé-
cembre. Nous avons saisi cette actualité mondiale pour récapituler les ac-
tions mises en place sur notre commune pour participer à la protection de 
la planète et économiser les énergies que nous utilisons. Ce combat sera 
gagné grâce à la participation de chacun, habitant et collectivité. Ce que 
nous vous présentons et que nous avons fait au fil des ans s’additionne afin 
de limiter les émissions de CO2, de gérer au mieux nos ressources en eau 
et de préserver notre planète des déchets. 

C’est sans doute modeste mais les petits ruisseaux font les grandes rivières. 
C’est sur cette maxime que je vous souhaite à tous un bel été et, si vous 
en prenez, de bonnes vacances, économes en énergie et respectueuses de 
notre planète !

Bien cordialement, 
Roger Mellouët, 
Le Maire 



Baisse des ressources  
de la commune
Le fonds national de péréquation des ressources inter-
communales et communales a été mis en place en 2012. 
Il consiste à prélever aux communes et intercommuna-
lités une partie de leurs ressources pour les reverser à 
des intercommunalités et communes moins favorisées. 
Depuis 2012, la commune a dû verser 148 619 €, ce 
qui constitue une grosse dépense supplémentaire à 
supporter.

De plus, les recettes sont en diminution en raison de 
la baisse des dotations de l’Etat : depuis 2010, la com-
mune a perdu 147 396 € de dotation globale de fonc-
tionnement (en cumulé), soit le fonctionnement d’une 
année d’un service comme les sports-jeunesse !

La commune doit donc absorber le choc de la baisse 
des dotations et l’augmentation des charges. En 2015, 
le budget sera amputé de 117 336 € par rapport à 
2014. Pont-de-Buis lès Quimerc’h s’organise afin de 
supporter en 2015 cette baisse de recettes, sans pour 
autant la répercuter sur les impôts locaux dont les taux 
n’ont pas augmenté.

Recettes de fonctionnement
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Le budget 2015 de la commune
En 2015, le budget de la commune est de 4 022 105 €  
en fonctionnement et de 4 763 981 € en investissement.

Investissement
Les dépenses d’investissement du projet bud-
gétaire 2015 s’élèvent au total à 4 763 981 €.

Elles comprennent des travaux d’entretien du 
patrimoine existant, des acquisitions diverses 
en matériel (logiciels informatiques, véhicules, 
mobilier) mais aussi le financement de projets.

Impôts  
et taxes :  

65 %

Dotations 
de l’Etat :  

17 %
Recettes 
liées aux 
services :  

11 %
Compensations 
fiscales :  

7 %

solidarité  
et vie sociale

ÉDUCATION

Restructuration  
de la résidence Kerval :  
2 1 70 527 € (2e phase)

Construction de la  
nouvelle école maternelle :  

931 483 € (2e phase)

Construction de  
la maison médicale :  
440 114 € (2e phase)
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Cette action passe par des études, des diagnostics 
qui aboutissent à des réalisations concrètes.

Ces diagnostics ont relevé que l’un des postes le 
plus important est la consommation d’énergie pour 
chauffer les bâtiments publics.

Ainsi des efforts sont faits en ce sens : les bâtiments 
les plus récents sont construits en ayant toujours à 
l’esprit cette économie d’énergie, les plus anciens 
sont rénovés de manière à la limiter.

D’autres actions, à priori plus anecdotiques, sont 
mises en place dans cette optique de protection de 
la ressource et de développement durable, au ni-
veau de l’eau notamment et de l’éclairage public.

Les modes de chauffage
A compter de l’hiver 2015/2016, plus aucun bâti-
ment public de la commune ne sera chauffé au fuel !

La commune est propriétaire d’environ une  
quinzaine de bâtiments répartis sur l’ensemble de 
Pont-de-Buis lès Quimerc’h : mairie, écoles, halle 
des sports, maison de l’enfance, médiathèque, mai-
sons pour tous, espace Mitterrand… Chauffer ces  
bâtiments est énergivore et coûteux.

Depuis 1995, date d’arrivée du gaz de ville sur la 
commune, elle s’est équipée et a relié tous ses bâ-
timents. Depuis, à chaque fois qu’un bâtiment est 
construit ou modernisé, lorsque c’est possible, le 
choix est fait de le brancher sur le réseau de gaz 
naturel.

Développement durable :  

La commune s’engage  
pour les économies d’énergie
Depuis une vingtaine d’années, la commune de Pont-de-Buis lès Quimerc’h 
multiplie les actions pour la protection de l’environnement,  
le développement durable et la lutte contre le réchauffement climatique.

La chaudière bois

Les rejets de CO2 par mode de chauffage

Source : ADEME (http://www.ademe.fr/)

FIOUL
466 kg de CO2  

par MWh  
de chaleur

gaz
222 kg de CO2  

par MWh  
de chaleur

ÉLECTRICITÉ
180 kg de CO2  

par MWh  
de chaleur

BOIS
40 kg de CO2  

par MWh  
de chaleur

Le saviez-vous ?

Depuis 2012, Pont-de-Buis lès Qui-
merc’h a choisi de travailler avec 
l’association Energ’ence, l’Agence 
de Maîtrise de l’Energie et du Climat 
du Pays de Brest, qui assure notam-
ment un état des lieux et un suivi ré-
gulier des consommations d’eau et 
d’énergie. Cette mission éclaire la 
municipalité dans ses choix et dans 
ses priorités.



L e  m a g a z i n e  m u n i c i pa l  d e  P o n t - d e - B u i s  L è s  Q u i m e r c ’ h  /  N °  1 7  /  É T É  2 0 1 5 5

Le gaz présente un certain nombre d’avantages et 
surtout celui de ne rejeter que peu de particules, les 
rejets du gaz étant composés principalement de va-
peur d’eau et de CO2.

Lorsqu’il n’est pas possible de raccorder un bâtiment 
public sur le réseau de gaz, des solutions alternatives 
sont mises en place.

A Logonna-Quimerc’h par exemple ou à la maison 
pour tous de Quimerc’h, le chauffage est électrique.

L’école Cornec, la médiathèque Youenn Gwernig et 
la résidence Kerval sont aujourd’hui chauffées grâce 
à une chaudière à bois.

Enfin, la maison de l’enfance Baradozic, bâtiment 
récent, a été équipé d’une pompe à chaleur air/
eau. Le principe d’une pompe à chaleur est relati-
vement simple : une pompe à chaleur, composée 
d’un évaporateur, d’un générateur à compresseur et 
d’un condensateur, remplace la chaudière à fioul ou 
à gaz traditionnelle. La pompe fonctionne un peu 
comme un réfrigérateur, mais à l’envers ! (définition :  
www.consoglobe.com)

Des rénovations nécessaires
Parfois, malgré tout, la consommation énergétique 
reste importante. Dans des bâtiments vieillissants, 
quelques aménagements sont nécessaires afin de 
limiter les déperditions énergétiques et de gagner 
en confort.

C’est le cas pour l’école Lucie Aubrac et la Résidence 
Kerval.

La première a été construite en 1978, la seconde en 
1988.

Dans ces deux bâtiments, il a fallu isoler les combles 
afin de diminuer la consommation énergétique et 
ainsi diminuer les rejets de gaz à effet de serre. Pour 
ces opérations, la participation du mécénat de Total 
a permis à la commune de réaliser ces travaux sans 
peser sur les finances communales. Ces travaux ont 
ainsi coûté 4 000 € à la commune.

Changer les fenêtres de ces bâtiments a aussi  
contribué à limiter la consommation de chauffage. 
Les huisseries des écoles Aubrac, Park Gwen et 
Cornec ont ainsi été remplacées.

A Kerval, la ventilation à simple flux a été rempla-
cée par une double flux. L’air rejeté à l’extérieur  
préchauffe celui entrant.

La chaudière bois

Une pompe à chaleur,  
comment ça marche ?

HABITATION

Circuit de 
chauffage

Condensateur

Évaporateur

Pompe  
à chaleur

DétenteurCompresseur

captage

SOUS-SOL

Vapeur 
haute 

pression

Vapeur 
Basse 

pression

Liquide 
haute 

pression

Liquide 
basse 

pression
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Le boisement : une solution  
pour protéger la ressource en eau

Près de 13000 arbres viennent d‘être 
plantés par l’entreprise morbihannaise 
Guimard sur environ neuf hectares dans 
les périmètres A de captage d’eau po-
table du Pouldu et de Goastalan.

Il s’agit surtout de feuillus : des chênes 
rouges, des chênes rouvres, des chênes 
pédonculés, des hêtres, des bouleaux 
verruqueux. Le reste est constitué de pins 
sylvestres.

Ce boisement est financé par la com-
mune et les subventions de l’Agence de 
l’Eau Loire-Bretagne et du Conseil Dé-
partemental.

Cette extension de la forêt communale 
s’incrit dans la suite logique des planta-
tions de 1999 et 2001. Elle permet de 
maintenir et de renforcer le couvert végé-
tal afin de protéger la ressource en eau, 
facilitant notamment la baisse des taux 
de nitrates, déjà bien engagée.

Les trente hectares de boisement com-
munal constituent aussi un puits de car-
bone puisqu’ils «capturent» du CO2, 
compensant ainsi les pollutions.

Dans la mesure où ils sont bien gérés, les 
boisements sont une source d’énergie re-
nouvelable. Pour preuve, des premières 
coupes d’éclaircies seront effectuées à 
l’automne au sein des plantations réali-
sées en 1999 et 2001. Identifiés et mar-
qués par l’ONF, les arbres (surtout des 
saules, des hêtres et des charmes) seront 
coupés, broyés, puis transportés avant 

d’être stockés et séchés pour alimenter 
la chaufferie bois.

Le renouvellement des arbres se fera na-
turellement, sans nouvelle plantation.

Les boisements de protection du Pouldu

Les avantages du boisement 
de captage et tout l’intérêt des 
arbres sont mis en valeur par 
un parcours botanique de deux 
kilomètres, installé au cœur du 
Champ de tir.

Les arbres y sont présentés selon 
les critères suivants : famille, 
fruit, période de floraison, valo-
risation culinaire, artisanale (ou 
industrielle) et thérapeutique.

À découvrir…
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Le solaire 
A la mairie : des capteurs solaires 
placés sur la toiture terrasse servent 
à chauffer l’eau. Les capteurs sont 
reliés à un ballon de stockage par 
une tuyauterie calorifuge qui assure 
la circulation d’un liquide primaire. 
Pour compléter ce système, on lui 
associe un modèle d’échangeur in-
tégré au ballon, une régulation, un 
circulateur et un dispositif de chauf-
fage d’appoint (source: ADEME)

L’eau
En mairie toujours, un récupérateur 
d’eaux pluviales est installé. Il sert 
à alimenter le bâtiment en eau non 
potable.

Les eaux de toitures sont récupé-
rées, puis stockées, dans une cuve 
de 5200 litres pouvant alimenter le 
circuit pendant trois semaines en 
cas de sècheresse. L’eau stockée 
sert à l’eau des sanitaires et à celle 
de la bouche d’arrosage extérieure.

Ensuite, les robinets des nouveaux 
bâtiments, ou lorsqu’ils sont chan-
gés dans les bâtiments anciens, 
sont des robinets permettant 
d’économiser jusqu’à 60 % d’eau. 

Les éclairages
Un gros effort est fait depuis 
quelques années en matière 
d’éclairage public. Les aménage-
ments successifs des rues de Quim-
per, Brest ont créé l’opportunité de 
moderniser l’éclairage public. Cette 
même opportunité de modernisa-
tion a également été saisie lors du 
raccordement de Quimerc’h au ré-
seau d’assainissement collectif, de 
l’enfouissement des réseaux et lors 
de l’aménagement du parking de la 
mairie.

L’éclairement de ces lampes, ap-
pelées LED, permet d’espacer la 
distance entre les poteaux et ainsi 
d’en installer moins tout en gardant 
un même confort et en consom-
mant moins d’énergie.

Il ne faut pas oublier l’installation 
d’horloges astronomiques qui faci-
lite la gestion de tout ce parc.

Les autres actions en faveur du développement durable

L e  m a g a z i n e  m u n i c i pa l  d e  P o n t - d e - B u i s  L è s  Q u i m e r c ’ h  /  N °  1 7  /  É T É  2 0 1 5

Un récupérateur d’eau de pluie,  
comment ça marche ?

Un chauffe-eau solaire,  
comment ça marche ?

Bon à savoir…

La commune participe à la fourni-
ture de cuves pour les particuliers.

Pour être éligible, il faut s’équiper 
d’une cuve pouvant contenir au 
minimum 3 m3.
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Cette école flambant neuve est implantée à proxi-
mité de l’école élémentaire, en surplomb de l’Ehpad 
Kerval. Elle permet un véritable regroupement sco-
laire avec l’intégration de l’accueil périscolaire. Un 
schéma qui facilite et sécurise l’organisation du 
travail pour tous, notamment pour les TAP (Temps 
d’Activités Périscolaires). Ce nouvel univers d’ap-
prentissages scolaires présente trois classes de 
65 m2, une salle d’activités de 100 m2, l’espace gar-
derie de 80 m2, une salle de repos de 50 m² pour la 
sieste des petits, un vaste préau, un bureau, les sani-
taires et du stockage local. En extérieur, une grande 
cour, avec une aire de jeux, 
une cabane en bois pour 
ranger le matériel et un 
terrain de jeux multisports 
(qui sera ouvert au public 
hors temps scolaire). De 
plus, cette école jouit d’un 
panorama extraordinaire 
sur la vallée quimerchoise. 
L’édifice est très lumineux 

et sera chauffé par la chaudière bois de Kerval (qui 
est déjà en service pour la résidence), alimentée par 
les réserves boisées de la commune. Cette nouvelle 
chaudière chauffera également la médiathèque 
Youenn Gwernig et l’école élémentaire. L’aménage-
ment de la nouvelle école sera réalisé durant l’été 
par les services communaux. Pour le restaurant sco-
laire, en contrebas, à côté de l’Ehpad, les petits de-
vront patienter jusqu’au début 2016, date de fin des 
travaux. Une solution de fonctionnement est, bien 
entendu, pensée pour pallier à ce délai. Ce projet 
scolaire important, d’un budget de 2 M€, a béné-

ficié de subven-
tions de l’Etat, des 
Conseils Régional et 
Départemental ainsi 
que de la réserve 
parlementaire de 
Madame Blondin, 
sénatrice du Finis-
tère.

Dès 2011, la municipalité a engagé une opération 
de communication, avec l’ordre des médecins, pour 
pallier au manque de docteurs sur la commune. Un 
déficit lié à deux départs en retraite et un décès. 
Après de nombreuses démarches infructueuses, des 
contacts ont été établis avec de jeunes médecins sta-
giaires et remplaçants à la maison de santé du Faou 
qui ont donné leur accord pour intégrer une maison 
médicale à construire. Aujourd’hui, cette structure 
est opérationnelle après un an de travaux. Elle com-
prend un accueil de 13 m2 (avec deux secrétaires en 

alternance), des cabinets de consultation de 25 m2, 
deux salles d’attente de 14 et 17 m2, une salle de 
réunion de 22 m2, un espace infirmier de 15 m2 et 
un bureau de 15 m2. Elle comprend également un 
espace extérieur de stationnement et paysager. Un 
outil fonctionnel et spacieux, d’un coût de 560 000 €. 
Des subventions viendront en recettes, de l’Etat et 
de la réserve parlementaire de Monsieur Fichet.

Repères
Maison médicale 20, rue du Drénit

Trois médecins généralistes :  
Marie-Charlotte Mutambayi ; Carole Laure  
et Mathieu Gazengel au 02 98 99 85 00.
Un angiologue :  
Albane Boudier au 02 98 23 52 80.
Le cabinet infirmier, avec Gwénola Colliou,  
Annie Le Page, Véronique Tanneau, Catherine 
L’Helgoualch, Magalie Beurrier, Stéphanie Yann.

Ecole maternelle Cornec :  
les enfants y seront à la rentrée de septembre
Les enfants de l’école maternelle Cornec vont intégrer leurs nouveaux locaux 
dès la prochaine rentrée de septembre. Un réel évènement, source d’une vive 
excitation pour les élèves et l’équipe pédagogique.

Maison médicale : :  
quatre médecins et un cabinet infirmier installés
C’est un des projets majeurs de la municipalité pour cette nouvelle mandature. 
D’espéré, il est devenu réalité avec la venue de trois médecins généralistes,  
un angiologue et un cabinet composé de six infirmières.

Le point sur…

L’école Cornec

La maison médicale de Bourdaine
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Vie associative

Fête de la Bretagne:  

un regard ouvert et convivial sur les autres cultures
En trois années, la Fête de la Bretagne est devenue une manifestation ancrée  
et incontournable du paysage Pont-de-Buisien. Pour cette édition 2015,  
Musik An Arvorig a de nouveau réussi son challenge et proposé  
une formidable semaine d’animations, joyeuses et originales.

Choisie «Ville Relais» par la Région, Pont-de-Buis lès 
Quimerc’h a vécu sa fête avec fierté, ambition et succès. 
Avec le partenariat acté et actif de la municipalité. Au fil 
des rendez-vous de cette semaine du 16 au 23 mai, le 
public, les écoles, les aînés de Kerval et les commerces 
(Pénalty Bar et pub O’Sterval) ont découvert l’ambiance 
festive de diverses cultures.

Lors de cette Gouel Breizh 2015, la population et les 
curieux venus d’ailleurs ont goûté avec saveur les divertis-
sements créés pour l’occasion. En musique, avec les As-
turiens du Banda Gaïtas de Candas, Tonton Déon, Penn 
Kazh, Ker’O’zen ou les meilleurs sonneurs de la région. 
En chorégraphie aussi, avec le merveilleux spectacle du 
Bro Ar Ster Goz, le cercle du Faou, et son Etrangère, sur 
le thème de la Poudrerie, avec les gestes d’antan des 
ouvriers. A table, avec le délicieux Kig Ar Pont (carbo-
nade à la bière de Térénez), les crêpes turques et bre-
tonnes ou les produits du marché. Sans oublier les jolis 
contes d’Awenn et le voyage émouvant de la bretonne 
Yuna à Paris. Alors vivement les 20 et 21 mai 2016 pour 
la quatrième édition. Merci bras d’an holl !

Awenn Plougoulm

Penn Kazh

Bro Ar Ster Goz

Les Asturiens
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Ce sont elles qui ont amené Qui-
merc’h et Logonna-Quimerc’h à 
demander à fusionner avec Pont-de-
Buis en 1965.
Nous allons revenir sur cet épi-
sode de l’histoire de la commune 
en présentant rapidement d’abord 
quelques aspects de l’histoire des 
communes en France.
La place prépondérante accordée 
aux communes en France est un hé-
ritage révolutionnaire.
C’est la loi du 14 décembre 1789 
qui a érigé en communes «toutes 
les communautés d’habitants» (pa-
roisses, villages, bourgs, villes) 
existant au moment de la Révolution française. A 
l’époque déjà, la question du trop grand nombre de 

communes se posent. Des solutions 
sont proposées, pendant l’Empire et 
la 3ème République. Aucune n’abou-
tit.
Depuis la loi municipale de 1884 qui 
s’applique toujours, les communes 
sont gérées par le conseil municipal 
et par le maire. Le conseil municipal 
est élu au suffrage universel direct, le 
maire est élu par et parmi le conseil 
municipal. Organe exécutif de la 
commune-collectivité décentralisée, 
le maire est par ailleurs le représen-
tant de l’État dans la commune-cir-
conscription déconcentrée.

Depuis quelques tentatives isolées ont eu lieu pour 
rationaliser le territoire et éviter des administrations 
trop petites aux moyens limités.
Par exemple, en 1942, une loi créé des comités char-
gés de recenser les communes susceptibles d’être 
associées en raison de leur faible population. Cette 
loi est un échec.
En 1945, quelques communes fusionnent. Parmi 
elles, on note dans le Finistère les fusions de Brest 
avec Lambezellec, Saint Marc et Saint Pierre Quilbi-
gnon ; celle de Beuzec Conq avec Concarneau ou 
encore celle de Douarnenez avec Tréboul, Pouldavid 
et Ploaré.
Dans les années qui suivent, on peut citer les fusions 
de Nizon et Pont Aven en 1955, de Carhaix et de 
Plouguer en 1957, de Lanriec et de Concarneau en 
1959, celle de Quimper avec Kerfeunteun, Penhars 

et Ergué Armel en 1960.
Cet inventaire à la Prévert n’est 
pas exhaustif. Il illustre la volonté 
de ces communes de bénéficier 
d’aides gouvernementales pour 
se développer et avancer.
Une nouvelle ordonnance parait 
en 1959, elle encourage et facilite 
les démarches pour les fusions de 
communes. Un décret de 1963 at-
tribue des aides supplémentaires 
aux communes décidant de fu-
sionner.
C’est dans ce contexte que le 
conseil municipal de Quimerc’h 
demande la fusion avec Pont-de-

Buis le 24 avril 1963.
Ce vœu est suivi de peu par celui de Logonna-Qui-
merc’h le 19 octobre 1963.
Quelques mois plus tard, des référendums sont 
organisés dans les trois communes. La fusion de 
Pont-de-Buis, Quimerc’h et Logonna Quimerc’h est 
approuvée par la population.

1965-2015 :  

Pont-de-Buis lès Quimerc’h a 50 ans 
Aujourd’hui, nous parlons de mutualisation de moyens et de redécoupage  
des communautés de communes. Cette question est relativement ancienne  
et récurrente. Depuis longtemps la France cherche à réduire le nombre  
de ses communes et passe par de nombreuses incitations.

La France compte aujourd’hui 
36 000 communes, ce qui repré-
sente 40 % des communes de 
l’Union Européenne.
Nos voisins ont fait des efforts 
pour réduire le nombre de leurs 
communes et mutualiser leurs 
moyens : l’Allemagne dès les 
années 1960-70 en passant de 
30 000 à 12 000 communes, la 
Belgique en passant de 2 000 
à presque 600 communes, le 
Royaume Uni ne compte que 
400 communes pour 63 millions 
d’habitants. (source IFRAP).
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Pont-de-Buis lès Quimerc’h ne s’est pas faite en un 
jour : notre commune n’a cessé de se construire et 
chacun de nous est l’héritier d’une histoire multisécu-
laire, notre Histoire. De l’âge du Fer à nos jours, nos 
collines ont accueilli une population qui s’est installée 
faisant vivre, grandir et évoluer nos agglomérations.

Fort de cet héritage que nous nous attachons à vous 
faire découvrir au fil des années et des Journées du 
Patrimoine, la majorité municipale «Pont de Buis lès 
Quimerc’h Solidaires» travaille à construire le Pont de 
Buis lès Quimerc’h d’aujourd’hui et à anticiper le Pont 
de Buis lès Quimerc’h de demain.

Tel est le sens de notre action, proposer aux habi-
tants actuels et futurs, en s’appuyant sur l’histoire dé-
sormais commune aux Pont de Buisiens, Quimerchois 
et Logonnais, des services, des équipements qui leur 
permettent et leurs permettront de bien vivre dans 
notre commune.

Les dernières réalisations, la Maison médicale, l’école 
maternelle de Quimerc’h, la rénovation de Kerval 
sont le témoin de nos ambitions pour notre com-
mune et pour ses habitants.

À LA DECOUVERTE  
DE NOTRE PATRIMOINE COMMUNAL
Les élus vont, au cours de quelques articles vous faire 
visiter notre diversité patrimoniale communal.

Ainsi nous irons à la rencontre des habitants de nos 
quartiers pour découvrir quelques trésors à (re) visi-
ter, recenser ceux restaurés par l’Association

« SITES ET MONUMENTS » et apprendre la mobilisa-
tion de certains habitants pour faire renaître un lavoir 
par exemple.

Tout au long de ces articles nous mettrons en valeur 
le patrimoine humain dansun engagement sans faille, 
au sein d’Associations. Ayons tous en tête que les 
richesses existent, pour mieux les mettre en valeur, 
les préserver.

Elles sont la MÉMOIRE VIVANTE DE NOTRE HIS-
TOIRE.

Ainsi, le 13 janvier 1965, 
un arrêté préfectoral acte 
de la fusion de Pont-de-
Buis, Quimerc’h et Lo-
gonna-Quimerc’h et de la 
création de Pont-de-Buis 
lès Quimerc’h à compter 
du 1er février 1965.
Jusqu’aux élections pré-
vues en mars 1965, la 
commune est adminis-
trée par les trois maires 
à savoir Suzanne Ploux, 
Jean Riou et Louis Si-
méon.

Le premier conseil munici-
pal de Pont-de-Buis lès Qui-
merc’h est composé de : 
Suzanne Ploux, maire  ; Jean 
Le Page, 1er adjoint ; Emile 
Goas, 2ème adjoint ; François 
Kerbrat, adjoint à Quimerc’h ; 
Yves Poulmarc’h, adjoint sup-
plémentaire. Il est également 
composé de : Jean Bouard, 
Guillaume Kerguelen, Yves 
Quenaon, Jean-François 
Queffelec, Jean Kerdevez, 
Maurice Noël, Jacques Le 
Guillou, Yves Pencreac’h, Ni-
colas Hergoualc’h, Laurent 
Rospars, Henri Depaepe, 
Jean Fily, Hervé Pichon, 
Guillaume Lahaye, Yves Ma-
rhic, Remy Cariou, Charles 
Hascoet, Anne Marie Danie-
lou.

La commune est peuplée en 1965 de 4554 habitants et oc-
cupe 4 135 hectares. Son personnel se compose d’un se-
crétaire général, d’un agent principal, d’un coursier, d’un 
sténodactylographe, d’un téléphoniste, d’une femme de 
service des écoles maternelles, de deux chefs d’équipe 
d’entretien de la voie publique, d’un ouvrier professionnel 
de première catégorie, de quatre ouvriers d’entretien de la 
voie publique, d’une assistante sociale et d’un garde cham-
pêtre.



Informations pratiques

> �Mairie 
Esplanade du Général de Gaulle 
02 98 73 04 38 
accueil-mairie@pontdebuislesquimerch.fr 	

> ��Mairie annexe 
Rue Albert Louppe 
02 98 26 91 80

> ��Service animation 
Espace François Mitterrand 
02 98 81 34 82 
animation-culture@pontdebuislesquimerch.fr

> ��Espace jeunes 
Espace François Mitterrand 
06 40 05 25 68

> ��Médiathèque Youenn Gwernig 
Rue Albert Louppe

Administration  
02 98 81 34 82 
animation-culture@pontdebuislesquimerch.fr

Médiathèque  
02 98 26 94 83 
mediatheque@pontdebuislesquimerch.fr

> ��Garderies et accueil de loisirs

Maison de l’enfance Baradozic 
Venelle des écoles

Direction  
02 98 73 39 23 
direction-enfance@pontdebuislesquimerch.fr

Accueil de loisirs  
02 98 73 39 27

Garderie de Quimerc’h 
02 98 26 94 53

Multi-accueil (crèche, halte-garderie) 
Maison de l’enfance Baradozic 
Venelle des écoles  
02 98 73 38 74 
multi-accueil@pontdebuislesquimerch.fr 
 
Relais Assistantes Maternelles 
Maison de l’enfance Baradozic 
Venelle des écoles 
02 98 73 39 21 
ram@pontdebuislesquimerch.fr

30 ans du hand ball club

Chasse aux œufs

Contes autour du monde

Fêtes de Quimerc’hConcert chanson française

Printemps des Poètes Expo contes à la médiathèque


